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L’auteur : Comme dit la chanson, je suis né dans la rue au soir du 4 Juillet de l'année 1946. 

Ma mère pauvre et tuberculeuse mourut le jour de mes six neuf mois. Tuberculeux aussi à 

onze mois, je serai à l'hôpital Trousseau un des cobayes du professeur Robert Debré..., durant 

556 jours. J'en garderai une sainte horreur des piqûres ! On ne donnait pas cher de ma peau. A 

cette époque, la tuberculose faisait des ravages chez les nourrissons. Contre toute attente, 

"Dame chance" va se présenter sous la forme d'une famille de résistants, décorés, en relations 

étroites avec des militaires américains. Dès mon admission à l'hôpital, ils veulent m'adopter, 

"moi"… et pas un autre. À partir de ce moment, cette bonne fée va veiller sur moi, encore et 

encore. De cette enfance baignée d'amour par ces parents adoptifs, les rares souvenirs qui me 

restent sont principalement liés aux… Américains, jusqu'au choix de mon prénom. Hélas, mes 

parents meurent lors de mes cinq et neuf ans. Leur fils et sa femme prennent la suite ; j'avoue 

ne pas les avoir ménagés. "Dame chance" me prit sous son aile, ne permettant pas mon retour 

à l'Assistance publique. Une vie chaotique s'en suivra jusqu'au dénouement, une bonne 

soixantaine d'années plus tard avec, pour corolaire, un mystère… américain. Enfin une clé et 

une serrure, qui sont, loin de l'autre, pour l'instant. 

 

Résumé : Jeune retraité, William Picourt se penche sur son passé. Né en 1946, il est orphelin 

à 9 ans, élevé par son demi-frère, son aîné de 18 ans. Au cours de sa jeunesse provinciale à 

rebondissements, il découvre avoir été adopté. Son début professionnel parisien difficile est 

émaillé de rencontres dans le show-biz. Dessinateur, il s'intéresse à l'image, au son et bascule, 

dans les années 80, dans l'informatique et ses évolutions. Son parcours est émaillé de 

portraits, d'anecdotes, de multiples personnages faisant partie de "La chance", fil rouge du 

livre. Il sut la reconnaître et s'en saisir. Saura-t-il aussi élucider le mystère de sa naissance ? 

Extrait : Une des premières publicités qu’il me fut donné de voir dans le métro représentait 

un dessin où deux gagnants à la tombola se rencontraient au guichet et s’esclaffaient « Les 

gagnants se rencontrent toujours ». Un petit facétieux avait écrit à la main, dans une bulle : 

« Et les imbéciles aussi ». Maintenant, l’adage a changé : « 100 % des gagnants du loto ont 

tenté leur chance ». Être en mouvement, c’est aller vers ses intuitions et avoir confiance en 

elles, c’est donc préparer un terrain propice à la chance, la provoquer. Rester dans une 

campagne en solitaire fera que vous ne rencontrerez personne ! Alors, ne vous plaignez pas. 

C’est aussi quelque chose qui vous échappe totalement. Elle, je l’appelle « Providence ». 

Empocher un billet de 50 €, le plier en quatre et le mettre dans sa poche, marcher sur le 

trottoir dans une direction puis revenir sur ses pas, voir par terre un billet de 50 € plié en 

quatre et tout content de l’avoir retrouvé, le mettre dans sa poche et s’apercevoir que ledit 

billet du départ est toujours à sa place. Faire le pied de grue en attendant une fille qui ne vient 

pas, et à côté de vous, une demoiselle qui elle aussi est dans la même situation et finir par aller 
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ensemble au restaurant bras dessus, bras dessous : c’est une situation que vous ne maîtrisez 

pas. Du bol mâtiné de hasard tout simplement. Quant à la malchance, c’est du même acabit. 

Des « actes manqués ». J’en suis aussi spécialiste ! De plus, votre passé peut se mettre en 

travers et là aussi vous ne maîtrisez rien. C’est comme cela, c’est votre karma. Malgré les 

accidents automobiles, domestiques ou de santé ! La chance, ou la providence ont veillé sur 

moi, jusqu’à aujourd’hui. 
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. Ne Regardez pas le passé avec tristesse, il ne revient jamais. 

 

. Je maudis ce médecin mais c’est de ma faute : il vaut mieux choisir la compétence que la 

sympathie. 

 

Note : Fond 4/5– Forme 4.5/5  

 

Avis : MOTIVANT 

 

Je remercie William Picourt, publié aux Éditions Saint-Honoré, pour avoir souhaité me 

confier « La chance ». À travers nos échanges, j’ai perçu l’humour et le détachement qui font 

la toile de fond du livre. 

Plus de 400 pages ! Comment allais-je garder l’intérêt d’une telle lecture ? L’autobiographie 

allait-elle m’entraîner vers une introspection émotionnelle ou me faire découvrir des actions et 

des environnements inconnus ? Eh bien, ce sera un ensemble patchwork guidé par la curiosité 

à découvrir ce que peut être la vie d’un autodidacte dont la vie a mal commencé mais qui va 

se battre pour rebondir systématiquement à chaque épreuve et cultiver un réseau de relations à 

l’amitié forte.  

C’est technique, pratique et …émouvant. L’auteur brode autour de la chance qui l’a 

accompagné toute sa vie et qui l’a sorti de situations périlleuses ou de maladies dangereuses. 

Si on le suit presque pas à pas dans sa vie personnelle, c’est aussi toute une époque qu’il nous 

raconte. Retrouver la marque Amstrad pour les premiers ordinateurs, repenser au formatage 

d’une disquette ou au virus « I love you », se remémorer le défilé de Jean-Paul Goude en 

1989, découvrir les petites histoires racontées par des policiers ou des artistes : tout ceci a une 

vraie saveur de temps pas si lointains mais qui peuvent laisser pensifs les plus anciens et 

interrogatifs, les plus jeunes.  

Avec son écriture appliquée et précise, l’auteur nous entraîne dans les histoires de ses parents 

biologiques et adoptifs, ce qui lui donne l’occasion, avec ses deux pères, de nous faire 

connaître des évènements importants de la guerre 39/45. 

Lecteur curieux, accepte de suivre la vie d’un passionné, tu ne pourras que constater que le 

proverbe « aide-toi, le ciel t’aidera » est ici bien mis en pratique et qu’il est stimulant. Morale 

du roman : Saisir les opportunités et les provoquer. 

 

Lyane A. Chroniqueuse 
Bonjour, je m’appelle Lyane A. et j’ai choisi de m’adonner à ma passion de la lecture faute d’avoir le 
courage d’oser l’écriture.  
J’ai enfin trouvé le temps où le temps a du temps, alors je vis chaque jour au contact des livres. Je suis 
membre d’un comité de lecture dans une maison d’édition, je  vérifie les romans de certains auteurs 
amis et même de certains plus connus, j’anime un réseau d’échanges de livres et je suis toujours prête 
pour me blottir dans un fauteuil ou un hamac afin d’entrer en communion avec un auteur. 



 Libre de tout, ma nouvelle et dernière envie était de chroniquer, de dire « oui j’aime » ou « non, je 
n’ai pas été séduite ». L’occasion m’en a été donnée et c’est donc avec plaisir que je vais vous 
découvrir et vous lire au gré des envois des services presse. 
Je suis très éclectique dans mes choix mais les livres historiques ou politiques, les autobiographies, les 
récits-témoignages, la new-romance, la littérature feel-good ou de développement personnel, les 
romans de terroir ont ma préférence. 
J’espère amis lecteurs savoir vous donner envie, et vous amis auteurs savoir défendre votre œuvre 
pour la faire connaître au plus grand nombre. 

 


